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Par les temps qui courent, quand une trop rare clarté se fait sur l’avenir,  
ce qu’on y perçoit est souvent peu souhaitable : les menaces se multiplient ;  
la culture, la liberté commune et les valeurs démocratiques qui ont accompagné 
l’essor de l’Europe moderne sont attaquées. Le futur s’assombrit et l’incertitude 
se mue en norme. Notre monde a basculé. Devenu fragile, anxiogène, non linéaire 
et incompréhensible1, il a besoin de nos soins les plus attentifs.

1 Selon l’acronyme anglais BANI, désormais célèbre, du futurologue Jamais Cascio  
(Brittle – Anxious – Nonlinear – Incomprehensible).

Comment réparer des dégâts proches de l’irréversibilité ?

Comment régénérer l’habitabilité de la planète pour les 
générations qui nous suivent ?

Comment faire évoluer rapidement nos modèles et modes  
de vie pour les rendre compatibles avec un avenir 
souhaitable et partagé ?

Et comment trouver le courage de nous engager dans  
des actions à la mesure de ces enjeux ?

« Notre plus grande responsabilité est d’être de bons 
ancêtres », Jonas Salk2

Pour répondre à ces questions, commençons peut-être par 
élargir et approfondir notre regard, voire le transformer. 
Tentons d’identifier nos angles morts, nos aveuglements, 
ce qui échappe à notre perception. Explorons d’autres 
dimensions de notre humanité : nos solidarités, notre 
relation au vivant, la culture, la musique, le partage du 
pouvoir, la dynamique entrepreneuriale.

Comment regarder par-delà nos horizons immédiats ?

Que devrions-nous voir que nous ne voyons pas encore, 
au-delà des diatribes et excès ?

Comment observer autrement notre environnement 
familier ?

Quels points de vue inusuels expérimenter – voire 
trianguler – pour enrichir notre pensée ?

Quelles perspectives nouvelles pourraient nous éclairer ?

La 17ème édition de votre université d’été Trans-mutation 
invite à explorer ensemble d’autres regards sur le monde,  
de les croiser, de les connecter.

2 ‘Our greatest responsibility is to be good ancestors.’ La citation est de Jonas Salk, 
biologiste états-unien, notamment inventeur du vaccin contre la poliomyélite, 
qu’il a choisi de ne pas breveter afin qu’il bénéficie largement aux millions de 
personnes en ayant besoin.

STANISLAS 
VAN WASSENHOVE
fondateur  
de Trans-mutation
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UN FLORILÈGE DE FEMMES ET D’HOMMES, 
PENSEURS ET ACTEURS DE NOTRE TEMPS.

Avec le docteur gynécologue Denis Mukwege, 
« l’homme qui répare les femmes », fervent 
défenseur de la dignité humaine et prix 
Nobel de la Paix, nous découvrirons une 
autre réalité, où règne l’enfer de l’extrême 
violence, marqué par la généralisation des 
viols et des mutilations génitales dans l’Est 
du Congo, région où, depuis des décennies, 
se conjuguent exploitation intensive des 
ressources minières, rivalités armées et luttes 
de pouvoir et d’influence. À travers son récit, 
nous découvrirons aussi le courage de  
celles et ceux qui, à ses côtés, s’y opposent 
avec détermination.

Nathanaël Wallenhorst, docteur en  
sciences de l’éducation, en philosophie,  
en sciences de l’environnement et en  
sciences politiques, chercheur sur le climat  
et membre de l’Anthropocene Working Group, 
nous transportera dans une autre échelle 
temporelle. Depuis l’horizon 2049, nous 
explorerons les probables impacts concrets  
des bouleversements climatiques sur l’Europe.

Caroline Freissinet, exobiologiste, chargée 
de recherche au CNRS au sein du Laboratoire 
atmosphères, milieux et observations spatiales 
(LATMOS), nous transportera à l’échelle du 
système solaire. À la recherche de molécules 
du vivant sur Mars, Titan ou Encelade, nous 
interrogerons l’une des plus vieilles questions de 
l’humanité : sommes-nous seuls dans l’univers ?

Bénédicte Foucart nous proposera un aperçu 
d'autres manières de partager la gouvernance 
et la propriété d'une entreprise : les atouts de 
la certification B Corp, l'actionnariat salarié 
ou encore les initiatives menées en matière 
d'inclusion du handicap, de santé et de bien-
être – autant de démarches déployées au sein 
de l'entreprise familiale Technord, primée à 
plusieurs reprises (Entreprise de l'année 2023).

Arthur Auboeuf, entrepreneur français engagé 
dans la transition écologique, cofondateur de 
Team for the Planet et auteur de Le meilleur 
est Avenir !, ouvrira des perspectives concrètes 
sur la manière dont la finance peut se mettre 
au service d’un autre monde, en mobilisant la 
puissance des citoyens et des communautés 
pour financer des innovations de rupture à 
l’échelle mondiale.

Éric Julien, accompagnateur de montagne, 
géographe, diplômé en sciences politiques et 
communication, nous fera découvrir une autre 
façon de vivre ensemble : celle des Indiens 
Kogis, derniers héritiers des grandes sociétés 
précolombiennes, qu’il côtoie depuis trente 
ans. Leur manière d’habiter le monde,  
en équilibre et harmonie avec la Terre et  
les autres, o!re un exemple précieux 
d’écologie profonde.

Milad Mohammadi, musicien iranien,  
joueur de tar primé et multi-instrumentiste, 
partagera avec nous d’autres tonalités, 
d’autres dimensions sensorielles. Interviendra 
également Clément Chevalier, vainqueur de  
The Voice Belgique 2026.

Nous sommes impatients de vous accueillir  
à la 17ème édition de votre université d’été  
Trans-mutation.

L’équipe de Trans-mutation 
Stanislas van Wassenhove, Bernard Coulie, 
Christèle Duvieusart, Pierre Portevin, Gaëtan Seny, 
Maïté Herkens.
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“  L’esprit complexe change 
 le regard sur le monde :  
on ne voit plus un monde 
 d’objets séparés les uns 
des autres, mais un monde 
d’interconnections, interactions, 
rétroactions. (Edgar Morin) 



Accueil des participants

Fil rouge de la rencontre 
par Stanislas van Wassenhove  
(Trans-mutation) 

« Un îlot pour le changement » 
Dr Denis Mukwege 
Présenté par Bernard Coulie 

« Une autre perspective sur le climat » 
Nathanaël Wallenhorst  
Présenté par Pierre Portevin

Pause discussion par tables

« Traquer l’origine du vivant »
Caroline Freissinet  
Présentée par Gaëtan Seny 

Questions - réponses

Déjeuner

« L’actionnariat augmenté »
Bénédicte Foucart   
Présentée par Karine Becker 

« Investir autrement »
Arthur Auboeuf  
Présenté par Maïté Herkens

Questions-réponses 

Pause discussion par tables

« À la croisée des mondes - les Kogis »
Éric Julien  
Présenté par Christèle Duvieusart

Musiques d’Iran et d’ailleurs
Milad Mohammadi & Clément Chevalier

Questions - réponses

Conclusions
par Bernard Coulie  
(Trans-mutation)

Cocktail suivi du dîner

AU CHÂTEAU-FERME DE PROFONDVAL

PROGRAMME
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Médecin gynécologue ·  
Prix Nobel de la Paix 2018

Denis Mukwege appartient à cette 
catégorie rare : une vie entièrement 
consacrée à la dignité humaine.

Né en 1955 à Bukavu, dans l’est de la 
République démocratique du Congo, 
fils de pasteur pentecôtiste, il grandit 
au contact de la sou!rance des autres. 
En accompagnant son père auprès 
des malades, il comprend très tôt 
que soigner n’est pas seulement un 
métier, mais une responsabilité. Cette 
intuition le guide vers la médecine. Il 
étudie au Burundi, puis se spécialise en 
gynécologie en France, avant de faire un 
choix décisif : revenir dans son pays.

Diplômé en médecine en 1983, il 
commence sa carrière à l’hôpital de 
Lemera, au sud de Bukavu. L’année 
suivante, il obtient une bourse de 
la Swedish Pentecostal Mission 
pour poursuivre sa spécialisation en 
gynécologie à l’université d’Angers. Il 
fonde également l’association France-
Kivu afin de soutenir sa région d’origine. 
Le 24 septembre 2015, il obtient un 
doctorat en sciences médicales à 
l’Université libre de Bruxelles.

Lorsqu’il rentre au Congo, la région bascule 
dans la guerre. L’hôpital de Lemera, où il 
exerce, est détruit en 1996. Il échappe 
de peu à la mort. Ce moment fondateur 
marque un basculement : il ne sera pas 
seulement médecin, mais témoin.

En 1999, il fonde à Bukavu l’hôpital de Panzi.  
Très vite, il est confronté à une réalité qui dépasse 
l’entendement : des femmes, des adolescentes, 
parfois des enfants, arrivent mutilées, victimes 
de viols d’une violence extrême. Le viol n’est pas 
un accident de la guerre : il est utilisé comme une 
arme pour détruire les corps, les familles et  
les communautés.

Face à cela, Denis Mukwege invente une autre 
manière de soigner. Il comprend que réparer ne 
peut être uniquement chirurgical. Il faut aussi 
reconstruire les vies. À Panzi, il développe une 
approche globale – médicale, psychologique, 
sociale et juridique – qui redonne aux femmes 
une place, une voix, une dignité. Plus de 70.000 
survivantes y seront prises en charge.

Mais soigner ne suffit pas. Très vite, il prend 
la parole. Il raconte ce qu’il voit, alerte 
les dirigeants, interpelle la communauté 
internationale. Il devient une conscience,  
parfois dérangeante.

Cet engagement a un prix. En 2012, il est 
victime d’une tentative d’assassinat. Ses filles 
sont prises en otage, son gardien est abattu.  
Il échappe de peu à la mort grâce à l’inter-
vention de ses voisins. Contraint à l’exil,  
il se réfugie quelques mois en Belgique, puis 
 aux États-Unis.

Le roi Albert II évoque alors son combat dans son 
discours de Noël, soulignant la portée tragique 
de cette attaque :

« La récente tentative d’assassinat du Docteur 
Mukwege, qui soulage les sou!rances de tant 
de femmes dans cette région et qui a reçu il y a 
deux ans le Prix Roi Baudouin, illustre de façon 
dramatique cette tragédie au Congo.» 3

Mais, l’appel des femmes qu’il soigne le ramène 
au Congo. Elles se cotisent, vendent ce qu’elles 
ont pour financer son retour. Elles lui proposent 
même d’assurer sa sécurité. Denis Mukwege  
dira alors :

3  Discours de Noël du roi Albe#t II, 25 décembre 2012. Ret#anscription disponible sur le site de la Monarchie belge : www.monarchie.be
4  Denis Mukwege, inte#view accordée à la presse lors de son retour au Congo, janvier 2013. Rappo#tée notamment par RFI et Le Monde Afrique.

« Les femmes veulent leur docteur de retour  
au pays. Je dois y retourner. Elles ont vendu des 
légumes, du poisson pour financer mon retour. 
Elles m’ont proposé aussi d’assurer ma sécurité. 
Je dois retourner.» 41

Trois mois plus tard, il revient à Bukavu  
et reprend son travail à l’hôpital de Panzi, 
sous protection des Nations Unies.

En plus de son activité médicale, il officie 
comme pasteur chrétien évangélique de 
courant pentecôtiste dans une église de Bukavu.

En 2014, il reçoit le prix Sakharov du Parlement 
européen. En 2018, il reçoit le prix Nobel de la 
paix. Pour lui, ces distinctions ne sont pas une 
consécration : elles sont une responsabilité 
supplémentaire, continuer à parler, encore et 
encore, pour ceux que l’on n’entend pas.

27 AOÛT 2026 
9H15

DENIS 
MUKWEGE
Un îlot pour 
le changement 
présenté par Bernard Coulie
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UNE PAROLE QUI DÉRANGE

Chez Denis Mukwege, la parole est indissociable 
de l’action. Ce qu’il soigne à Panzi, il le nomme 
sur les scènes internationales. Et ce qu’il nomme 
dérange.

Car pour lui, la guerre à l’est du Congo n’est pas 
ce que l’on croit. Ce n’est ni un conflit local ni 
une fatalité africaine. C’est une guerre moderne, 
mondiale, dont les racines plongent dans 
l’économie globale.

« Ce n’est pas une guerre congolaise,  
c’est une guerre globale menée sur notre sol. »⁵

Derrière les groupes armés, il y a les minerais :  
le coltan, le cobalt, ces ressources indispensables 
à nos téléphones, nos ordinateurs, nos 
technologies. Le Congo est riche de ce que le 
monde consomme – et c’est cette richesse qui  
le condamne.

Mukwege met en lumière ce lien invisible entre 
confort et violence. Il oblige à regarder ce que 
nous préférons ignorer.

Mais ce qui le révolte le plus, c’est le silence. 
Il dénonce le mutisme de la communauté 
internationale face à la désintégration de l’est 
du pays :

« Le silence de la communauté  
internationale sur ce qui se passe au  
Congo est assourdissant. »⁶

Il dénonce aussi l’inefficacité des processus 
diplomatiques, incapables d’arrêter les 
violences. Les accords se succèdent, mais les 
crimes perdurent. Selon lui, l’une des erreurs 
fondamentales est de traiter ce conflit comme 
un problème local, alors qu’il est régional et 
international, impliquant de multiples acteurs 
et intérêts.

5  Denis Mukwege, discours de réception du prix Nobel de la paix, Oslo, 10 décembre 2018. Texte intég#al disponible sur : www.nobelprize.org
6   Denis Mukwege, entretien avec La Libre Belgique, 2019. Reproduit dans le dossier « Le silence de la communauté internationale sur ce qui se passe 

au Congo est assourdissant », La Libre, archives en ligne.
7  Denis Mukwege, La Force des femmes, Gallimard, Paris, 2021, p. 214. 

Surtout, ces processus oublient l’essentiel : 
les victimes. Denis Mukwege l’affirme  
avec constance :

« Il n’y a aucune paix durable sans justice. »⁷

Pour lui, la justice n’est pas un principe abstrait. 
Elle est la condition même de la paix.  
Sans justice, les crimes se répètent, les violences 
se transmettent, les sociétés se délitent.

Il le constate chaque jour à Panzi : malgré les 
discours, les violences sexuelles persistent, dans 
les zones de guerre comme dans les villes. Les 
e!orts restent insuffisants, fragmentaires, trop 
souvent symboliques. Les rapports existent, les 
preuves sont connues, les responsables sont 
identifiés – mais l’action n’est pas à la hauteur.  
Et tant que l’impunité demeure, rien ne change.

2

SON COMBAT

Ce qui frappe chez Denis Mukwege, au-delà 
de son courage, c’est sa fidélité. Fidélité aux 
femmes qu’il soigne. Fidélité à son pays. Fidélité 
à une certaine idée de l’humanité.

Lorsqu’il quitte le Congo après la tentative 
d’assassinat, ce sont ses patientes qui le 
rappellent. Il revient. Malgré les risques. Parce 
que partir serait abandonner.

Dans son travail quotidien, il voit aussi les 
ravages invisibles de la guerre : des enfants qui 
n’ont connu que la violence, des sociétés où 
les repères se sont e!ondrés, une humanité 
profondément blessée. Il le dit avec gravité :

8  Décla#ation de Denis Mukwege lors de la Conférence internationale de soutien à la RDC, Paris, mars 2023. Source : Fondation Panzi.

« Une génération entière n’a jamais  
connu la paix. »%

Alors réparer ne suffit plus. Il faut reconstruire. 
Réapprendre à vivre ensemble. Travailler avec 
les femmes, mais aussi avec les hommes, pour 
rompre le cycle de la violence.

Peu à peu, son combat devient universel. Il ne 
parle plus seulement du Congo. Il parle de nous 
tous. De notre responsabilité collective.

À travers lui, une question nous est posée :  
que faisons-nous de ce que nous savons ?

3 

PAR-DELÀ NOS HORIZONS - TRANS-MUTATION

 

11

 

PAR-DELÀ NOS HORIZONS - TRANS-MUTATION10



NOTES
..............................................................................................................................................................................................................................................................

..............................................................................................................................................................................................................................................................

..............................................................................................................................................................................................................................................................

..............................................................................................................................................................................................................................................................

..............................................................................................................................................................................................................................................................

..............................................................................................................................................................................................................................................................

..............................................................................................................................................................................................................................................................

..............................................................................................................................................................................................................................................................

..............................................................................................................................................................................................................................................................

..............................................................................................................................................................................................................................................................

..............................................................................................................................................................................................................................................................

..............................................................................................................................................................................................................................................................

..............................................................................................................................................................................................................................................................

..............................................................................................................................................................................................................................................................

..............................................................................................................................................................................................................................................................

..............................................................................................................................................................................................................................................................

..............................................................................................................................................................................................................................................................

..............................................................................................................................................................................................................................................................

..............................................................................................................................................................................................................................................................

..............................................................................................................................................................................................................................................................

..............................................................................................................................................................................................................................................................

..............................................................................................................................................................................................................................................................

..............................................................................................................................................................................................................................................................

..............................................................................................................................................................................................................................................................

..............................................................................................................................................................................................................................................................

..............................................................................................................................................................................................................................................................

..............................................................................................................................................................................................................................................................

..............................................................................................................................................................................................................................................................

..............................................................................................................................................................................................................................................................

..............................................................................................................................................................................................................................................................

..............................................................................................................................................................................................................................................................

..............................................................................................................................................................................................................................................................

..............................................................................................................................................................................................................................................................

..............................................................................................................................................................................................................................................................

..............................................................................................................................................................................................................................................................

..............................................................................................................................................................................................................................................................

..............................................................................................................................................................................................................................................................

..............................................................................................................................................................................................................................................................

..............................................................................................................................................................................................................................................................

..............................................................................................................................................................................................................................................................

..............................................................................................................................................................................................................................................................

..............................................................................................................................................................................................................................................................

PAR-DELÀ NOS HORIZONS - TRANS-MUTATION

 

13

 

PAR-DELÀ NOS HORIZONS - TRANS-MUTATION12



Chercheur · Membre de l’Anthropocene 
Working Group

Nathanaël Wallenhorst consacre 
sa vie à la compréhension de notre 
époque géologique afin que les 
sociétés puissent encore agir à temps. 
Chercheur à la croisée de plusieurs 
disciplines, il est docteur en sciences 
de l’éducation (Université Paris 13), 
docteur en philosophie (Freie Universität 
Berlin), docteur en géosciences 
et environnement (Université de 
Lausanne) et docteur en science 
politique (Université de Rennes 1). 
Titulaire d’une Habilitation à diriger 
des recherches (HDR) de l’Université 
Paris 8, il est aujourd’hui professeur 
et doyen de la faculté d’éducation de 
l’Université catholique de l’Ouest (UCO) 
à Angers. Il est également membre de 
l’Anthropocene Working Group (AWG), 
le groupe international chargé d’étudier 
et de dater officiellement l’entrée dans 
cette nouvelle époque géologique.

Auteur d’une vingtaine d’ouvrages, 
Nathanaël Wallenhorst développe une 
approche singulière, refusant de séparer 
les savoirs scientifiques de l’expérience 
sensible. Pour lui, comprendre le 
dérèglement climatique ne relève pas 
seulement de l’analyse intellectuelle :  
il faut aussi l’« héberger dans ses tripes ». 
Cette conviction traverse notamment 
son ouvrage 2049, nourri par plus  

d’une centaine de références scientifiques,  
dans lequel il imagine ce que pourrait devenir  
la vie en Europe si nos modes de vie ne changent  
pas radicalement. Ce récit prospectif, basé sur  
le croisement de multiples recherches,  
n’a rien d’un exercice littéraire abstrait :  
il vise à provoquer une prise de conscience 
et à mobiliser des transformations  
profondes pour éviter que ce futur ne  
devienne réalité.

Au cœur de sa réflexion se trouve 
l’Anthropocène, qu’il définit comme une 
rupture géologique majeure provoquée par  
les activités humaines, au point de déstabiliser 
les conditions biophysiques nécessaires à la 
survie de nos civilisations.

Il décrit des menaces concrètes : pénuries 
hydriques sévères, e!ondrement partiel 
des capacités de production alimentaire, 
multiplication des morts liées aux vagues 
de chaleur, ou encore déstabilisation 
démocratique sous l’e!et des migrations 
forcées provoquées par l’inhabitabilité 
croissante de vastes territoires.

Sans nier l’utilité des innovations 
technologiques, Nathanaël Wallenhorst 
critique les illusions du solutionnisme 
technologique lorsqu’il prétend éviter toute 
remise en question de nos modes de vie.  
Il plaide pour une action politique « tellurique », 
fondée sur des limites collectivement décidées 
et sur une réappropriation des savoirs 
scientifiques. À ses yeux, cette compréhension 
rigoureuse des faits est indispensable pour 
lutter contre la désinformation, et prendre 
d’urgence les décisions nécessaires à la 
préservation de l’habitabilité de la Terre  
pour les générations futures.

Né en France dans une famille de pasteurs, 
il grandit dans un environnement où la 
responsabilité envers autrui constitue une 
évidence. Cette attention au réel nourrit 
aujourd’hui encore un travail qu’il qualifie lui-
même d’obsessionnel : comprendre ce qui se joue 
à l’échelle du système Terre. Face à ces enjeux, 
Nathanaël Wallenhorst a choisi de prendre  
la parole, d’écrire, de transmettre et d’alerter, 
convaincu que la connaissance n’a de valeur  
que si elle nous transforme profondément.

27 AOÛT 2026 
10H00

NATHANAËL 
WALLENHORST
2049 – 
Une autre  
perspective  
sur le climat
présenté par Pierre Portevin
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“  La Terre ne sera plus habitable  
si on ne change rien…



SON MESSAGE : UNE URGENCE QUI DÉPASSE LE DÉBAT

Chez Nathanaël Wallenhorst, la parole est indissociable 
de l’action. Ce qu’il découvre dans les milliers d’articles 
scientifiques qu’il étudie année après année, il choisit de  
le porter dans l’espace public – même lorsque cela dérange.

Pour lui, l’Anthropocène n’est pas un simple concept académique. 
Il désigne une rupture géologique sans précédent : le moment 
où les activités humaines sont devenues la principale force de 
transformation du système Terre. Climat, biosphère et sociétés 
s’emballent désormais ensemble, dans une dynamique dont nous 
sous-estimons encore la violence.

Derrière les chi!res et les courbes, il y a des vies bouleversées : 
des vagues de chaleur meurtrières, des pénuries d’eau 
et alimentaires, des migrations forcées, des démocraties 
fragilisées par le sentiment d’abandon et l’instabilité sociale. 
Nathanaël Wallenhorst oblige à regarder ce que nous 
préférerions souvent ignorer.

Ce qui le révolte le plus n’est pas l’absence de connaissances, 
mais l’inaction malgré les connaissances. Les savoirs scientifiques 
existent, sont solides et largement accessibles. Pourtant, le déni, 
les intérêts économiques et la désinformation entretiennent 
l’immobilisme. Il résume cette situation avec la rigueur du 
chercheur et l’inquiétude du citoyen :

« Ce qui est devant nous est absolument terrible si on reste  
sur la même trajectoire climatique. »

Il dénonce également l’incapacité du débat public à faire la 
di!érence entre savoirs scientifiques et opinions ou croyances. 
Tant que les faits établis seront placés sur le même plan que les 
convictions personnelles, l’action collective restera insuffisante.

Selon lui, l’une des erreurs majeures consiste à croire que la 
technologie ou la croissance verte suffiront à résoudre la crise 
écologique. Sans rejeter l’innovation, il estime que le véritable 
enjeu est celui des limites : non pas améliorer marginalement le 
système existant, mais transformer profondément notre manière 
d’habiter la Terre.

« Ce n’est pas en innovant qu’on s’en sort. C’est en limitant. »

Nathanaël Wallenhorst ne défend pas une vision catastrophiste. 
Il appelle à une forme de lucidité : regarder le réel en 
face pour construire une action politique à la hauteur des 
bouleversements en cours.

UNE FIDÉLITÉ À L’EXIGENCE DU RÉEL

Ce qui frappe chez Nathanaël Wallenhorst, 
au-delà de son érudition, c’est sa fidélité 
aux savoirs scientifiques, à sa mission de 
transmission et à une certaine idée de  
la responsabilité humaine.

Dans son ouvrage 2049, il ne se contente 
pas de présenter des scénarios climatiques : 
il les incarne. Il imagine la vie quotidienne 
sur une Terre ayant franchi plusieurs points 
de basculement majeurs : chaleur mortelle, 
pénuries d’eau, migrations internes à  
l’Europe, e!ondrement partiel des systèmes 
agricoles, fragilisation des démocraties.  
Ces transformations ne sont pas présentées 
comme une prophétie, mais comme une 
trajectoire probabilisée par les scientifiques, 
que nous pouvons encore infléchir.

« 2049, ce n’est pas une date,  
c’est une image. L’image de ce qui  
nous attend si on ne change rien. »

Pour expliquer les points de basculement  
du système Terre, il utilise l’image du ballon  
de baudruche : il gonfle proportionnellement 
à notre sou!le jusqu’au moment où un dernier 
ajout d’air provoque l’explosion. Une fois 
certains seuils franchis, les e!ets deviennent 
non linéaires, disproportionnés  
et potentiellement irréversibles.

Peu à peu, son propos dépasse la seule 
question climatique. Il interroge notre 
responsabilité collective envers les 
générations futures, citant le biologiste Jonas 
Salk : « Notre plus grande responsabilité est 
d’être de bons ancêtres. »

Wallenhorst ne propose ni réponses simples 
ni solutions miracles. Il trace un chemin 
exigeant, où la connaissance scientifique n’est 
pas négociable et où l’action politique doit 
retrouver une véritable force tellurique. Le 
courage, selon lui, commence par la capacité à 
regarder les choses en face.

Sa présence à l’université d’été Trans-
mutation dépasse ainsi le cadre d’un exposé 
académique. Elle constitue une invitation 
à aller au-delà du confort du déni et du 
sentiment d’impuissance, pour a!ronter 
lucidement le monde tel qu’il est – et tel qu’il 
pourrait encore devenir.

« Je n’envisage pas l’échec.  
Il faut se bouger maintenant, pas demain. »

COMMENT L’ANTHROPOCÈNE 
TRANSFORMETIL NOS CONDITIONS  
DE VIE EN EUROPE ?

L’entrée dans l’Anthropocène marque une 
rupture profonde avec l’Holocène, cette 
période de stabilité climatique exceptionnelle 
qui, pendant près de 11 700 ans, a permis le 
développement des civilisations humaines. 
Pour l’Europe, cette nouvelle époque 
géologique ne se traduit pas par de simples 
dérèglements météorologiques, mais par 
une transformation du socle biophysique sur 
lequel reposent nos sociétés.

1. Les vagues de chaleur

L’impact le plus direct est l’intensification 
des vagues de chaleur. En Europe de l’Ouest, 
plusieurs dizaines de milliers de décès sont 
déjà liés chaque année aux températures 
extrêmes. Certaines projections évoquent  
des pics pouvant atteindre 55 °C dans 
certaines régions françaises. À ces niveaux,  
la chaleur devient létale pour le corps humain.

2.  L’e!ondrement des sécurités alimentaire  
et hydrique

L’équilibre agricole européen est menacé par 
la sortie progressive de la « niche climatique 
humaine », zone de températures favorables  
à l’agriculture et à l’élevage.
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–  La désertification rend certaines terres historiquement fertiles 
impropres à la culture.

–  Les pénuries d’eau imposent des arbitrages de plus en plus difficiles 
entre usages industriels et digitaux, loisirs et besoins vitaux.

–  Ces bouleversements font émerger un risque réel de pénuries 
alimentaires sur le continent européen.

3. Migrations et perte de capital

L’Anthropocène redessine progressivement la géographie humaine  
de l’Europe.

–  La désertification du pourtour méditerranéen pousse déjà certaines 
populations vers le nord du continent.

–  La montée des eaux menace des villages côtiers entiers,  
entraînant la perte du patrimoine immobilier, de l’épargne  
et des infrastructures locales.

4. Fragilisation des démocraties

Le dérèglement climatique agit aussi comme un facteur majeur de 
déstabilisation politique. La peur favorise le rejet de la réalité et de 
la parole scientifique. Le sentiment d’abandon, les tensions liées aux 
ressources et l’insécurité sociale nourrissent des formes de colère 
collective qui fragilisent les institutions démocratiques au moment 
même où une coopération forte est plus indispensable que jamais.

5. Dégradation de la santé

Au-delà des impacts physiques immédiats, l’Anthropocène transforme 
profondément les conditions sanitaires :

–  augmentation des pathologies mentales et des suicides liés  
aux épisodes climatiques extrêmes ;

–  apparition ou extension de maladies vectorielles et  
de nouvelles zoonoses ;

–  dérèglement des grands équilibres océaniques aggravant  
encore l’emballement climatique.

En résumé, Nathanaël Wallenhorst décrit une Europe confrontée à une 
montée simultanée des pénuries, des déplacements de populations 
et des incertitudes existentielles. Pour lui, seule une action politique 
d’une ampleur inédite peut encore préserver l’habitabilité de certaines 
régions du continent.
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Chargée de Recherche CNRS · LATMOS 
Laboratoire Atmosphères  
et Observations Spatiales 

Caroline Freissinet consacre sa vie à l’une 
des plus vieilles questions de l’humanité 
: sommes-nous seuls dans l’univers ? 
Chargée de recherche au CNRS, elle est 
exobiologiste – ou astrochimiste – au 
Laboratoire atmosphères, milieux et 
observations spatiales (LATMOS), à 
Guyancourt. Son domaine, l’exobiologie, 
étudie les processus susceptibles de 
mener à l’émergence de la vie ailleurs 
que sur Terre et cherche, dans le 
système solaire, les traces d’une vie 
extraterrestre passée ou présente.

Sa vocation naît d’une fascination 
d’enfance pour la recherche de vie 
extraterrestre, née devant les premiers 
épisodes de la série X-Files – sans qu’elle 
sache encore qu’une véritable branche 
de la science s’y consacre. C’est au 
cours de ses études scientifiques à Lyon 
qu’elle découvre l’exobiologie. Après une 
année de césure en Nouvelle-Zélande, 
elle réalise à l’École Centrale-Paris une 
thèse sur la détection de molécules 
organiques sur Mars, suivie de six années 
de post-doctorat au NASA Goddard 
Space Flight Center, aux États-Unis.  
En 2016, elle intègre le CNRS.

Ses recherches se déploient sur deux fronts 
complémentaires. « Les pieds sur Terre », 
elle mène des analyses de chimie fine en 
laboratoire et parcourt le globe à la recherche 
de sites analogues aux autres corps du système 
solaire : l’Arctique pour simuler les conditions 
martiennes, les lacs hypersalins d’Espagne 
pour approcher les océans internes d’Europe, 
la lune glacée de Jupiter. « La tête dans les 
étoiles », elle analyse les données rapportées 
par les sondes et participe à la conception des 
instruments qu’elles embarquent.

Son implication l’amène à collaborer avec les 
agences spatiales française (CNES), européenne 
(ESA) et américaine (NASA). Profondément 
engagée dans l’expérience SAM (Sample 
Analysis at Mars) du rover Curiosity, elle est 
à l’origine de la découverte des premières 
molécules organiques à la surface de Mars.  
Elle contribue à la mission ExoMars et à son 
rover Rosalind Franklin, prépare la mission 
Dragonfly vers Titan, la plus grande lune de 
Saturne, et conçoit des instruments d’analyse 
chimique pour de futures explorations des 
mondes-océans que sont Europe et Encelade.9

Chercheuse de terrain autant que de 
laboratoire, elle ne perd jamais une occasion, 
au fil de ses randonnées à pied ou à ski, de 
rapporter des échantillons uniques de ces lieux 
reculés pour les analyser. De Mars à Titan, en 
passant par les lunes glacées de Jupiter et de 
Saturne, ses terrains d’étude dessinent une 
géographie vertigineuse – celle des mondes  
où le vivant a pu, ou pourrait encore, apparaître.

SON MESSAGE :  
CHERCHER LA VIE AILLEURS, AVEC RIGUEUR

Chez Caroline Freissinet, la quête de la vie 
extraterrestre n’a rien d’une échappée hors du 
monde : c’est un miroir tendu à notre propre 
planète. Comprendre comment la matière 
organique se forme, se conserve et évolue 
ailleurs, c’est interroger l’origine même du 
vivant sur Terre – et mesurer ce qui rend notre 
monde habitable.

Récemment, le rover Curiosity a détecté sur 
Mars des molécules organiques à longue chaîne, 
contenant jusqu’à douze atomes de carbone, 
dans une roche vieille de 3,7 milliards d’années. 
On ne peut affirmer si elles proviennent de 
la chimie ou de la biologie, mais leur seule 
préservation, dans un environnement de 
surface réputé très destructeur, est un espoir : 
si une vie a existé sur Mars il y a 3,5 à 4 milliards 
d’années – à l’époque où elle apparaissait sur 
Terre –, ses molécules-témoins pourraient avoir 
survécu jusqu’à nous.

Mais son message le plus fort porte sur la 
rigueur. Face à des signatures spectaculaires 
souvent surinterprétées – la phosphine 
annoncée sur Vénus, le sulfure de diméthyle 
sur l’exoplanète K2-18b –, elle rappelle qu’un 
signal détecté par une équipe et introuvable 
par d’autres ne saurait valoir preuve. Nous 
connaissons encore mal la chimie de ces 
mondes : une molécule n’implique pas la vie 
tant que des processus non biologiques n’ont 
pas été écartés.

« Ces signatures sont intrigantes […] mais 
ne peuvent pas être considérées comme des 
signatures de vie. » 10

27 AOÛT 2026 
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CAROLINE 
FREISSINET 
Traquer l’origine 
du vivant 
Présentée par Gaëtan Seny
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Cette exigence n’éteint pas l’émerveillement, 
elle le protège. Titan, avec son atmosphère 
riche en molécules organiques et son eau 
liquide en profondeur, pourrait ressembler 
 à ce qu’était la Terre à ses débuts. En explorant 
ces mondes, Caroline Freissinet ne cherche  
pas seulement d’éventuels autres vivants :  
elle remonte le fil du temps, vers les conditions 
chimiques qui ont rendu la vie possible.

UNE FIDÉLITÉ À L’ÉMERVEILLEMENT

Ce qui frappe chez Caroline Freissinet, au-delà 
de son expertise, c’est la manière dont elle a fait 
d’un émerveillement d’enfance une discipline 
scientifique de premier plan. La fascination 
pour l’inconnu ne l’a jamais quittée ; elle l’a 
transformée en méthode, en instruments et  
en missions spatiales.

Cette curiosité assume ses sources : elle aime 
mêler science et science-fiction, consciente 
de leur influence réciproque. La Guerre des 
mondes est née de la découverte de prétendus 
« canaux » sur Mars ; à l’inverse, un scénario 
imaginé peut inspirer une piste de recherche. 
Chez elle, le laboratoire et le terrain, la sonde 
spatiale et le glacier, la molécule et le monde 
ne s’opposent pas : ils participent d’une même 
enquête sur ce qui unit le vivant à travers  
le cosmos.

Ce dialogue déborde volontiers vers la 
création. Dans la revue Espace(s), l’avant-poste 
culturel de l’exploration spatiale publié par 
l’Observatoire de l’Espace du CNES, elle a ainsi 
partagé une méditation croisée avec le  
metteur en scène Frédéric Deslias – preuve  
que la recherche de la vie ailleurs est aussi une  
a!aire d’imaginaire, de récit et de  
géographies mentales. 11

Sa présence à l’université d’été Trans-mutation 
est une invitation à porter le regard par-delà 
nos horizons – au-delà de notre planète, au-delà 
de nos certitudes sur ce qu’est la vie – pour 
mieux mesurer la singularité et la fragilité du 
monde qui nous a vus naître.

COMMENT CHERCHETON LA VIE  
DANS LE SYSTÈME SOLAIRE ?

La recherche de vie extraterrestre n’est pas 
une intuition, mais une démarche méthodique, 
patiente et prudente. Elle mobilise la chimie 
analytique la plus fine, des sondes envoyées 
à des centaines de millions de kilomètres, 
et des terrains d’entraînement au cœur des 
environnements les plus extrêmes de notre 
propre planète. 12

1.  Traquer la matière organique – 
et se méfier des indices

Chercher la vie, c’est d’abord chercher ses 
briques : les molécules organiques. In situ, 
on analyse leur distribution – y a-t-il plus de 
molécules complexes que de simples ? – 
pour y déceler un indice d’origine chimique ou 
biologique. Mais un seul indice ne suffit jamais : 
il faut accumuler plusieurs signaux concordants 
avant de parler de trace de vie.

2. Connaître la « normale » avant l’anomalie

Identifier une anomalie suppose de connaître 
la norme. Or la chimie des atmosphères, 
surtout les plus exotiques, reste mal connue. 
Comprendre, par exemple, la chimie du soufre 
sur une exoplanète permet de distinguer une 
molécule d’origine potentiellement vivante 
d’un phénomène purement chimique – 
condition d’une science crédible, à l’abri  
des conclusions hâtives.

3.  S’entraîner sur Terre,  
collaborer entre disciplines

Pour calibrer et tester les instruments, 
les chercheurs se rendent dans des 
environnements terrestres analogues aux 
mondes visés. L’astrochimie est par nature 
une interface : elle relie chimie, astrophysique, 
géologie, physique, biologie – et jusqu’à 
l’éthique. Un astrochimiste ne cherche pas 
au hasard sur Mars : il suit les géologues vers 
d’anciens milieux aqueux, riches en argiles, 
qui préservent bien la matière organique.

4.  Explorer les mondes-océans  
et Titan, sur le temps long

Au-delà de Mars, l’attention se 
porte sur les lunes glacées. Le rover 
Rosalind Franklin (ExoMars) doit 
décoller en 2028 ; une mission vers 
Titan est attendue au milieu des 
années 2030 ; une mission vers 
Encelade, menée avec l’Agence 
spatiale européenne, se profile à 
l’horizon 2050. Une exploration 
planétaire peut demander une 
trentaine d’années, de la conception 
à la fin de son exploitation :  
c’est un investissement qui dépasse 
l’horizon d’une génération.

5.  Une découverte qui engagerait 
toute l’humanité

Trouver une trace de vie ailleurs 
soulèverait de profondes questions 
éthiques. À partir de quel niveau de 
confiance l’annoncer ? Comment, 
et avec quelles conséquences pour 
nos sociétés et nos croyances ? 
Ces réflexions réunissent déjà 
scientifiques, ingénieurs, théologiens 
et communicants. Une certitude 
demeure : le jour où la découverte 
sera confirmée, l’annonce sera faite 
au plus vite.

1

9.  CNRS, fiche « Caroline Freissinet », cnrs.fr ; ENS, 
CultureSciences-Chimie, culturesciences.chimie.ens.fr.

10.   Caroline Freissinet, entretien avec Rémy Decou#t,  
« L’astrochimie va-t-elle nous permettre de découvrir 
de la vie sur Mars, ou sur les lunes de Jupiter et 
Saturne ? Caroline Freissinet dévoile tout ! », Futu#a, 
6 juillet 2025.

11.   « G#and entretien avec Caroline Freissinet : de Mars 
à Titan, les mondes intrigants du Système solaire »,  
Ciel & Espace, cieletespace.fr.

12.  Frédéric Deslias & Caroline Freissinet, méditation 
croisée, dans Espace(s), n° 17, « Nos géog#aphies 
mentales », Obse#vatoire de l’Espace du CNES,  
février 2019.
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Co-directrice stratégique ·  
Groupe Technord

Bénédicte Foucart a construit son 
chemin au fil de ruptures volontaires, 
et il revient aujourd’hui à son point de 
départ – l’entreprise familiale fondée par 
son père Michel – pour la transformer  
de l’intérieur.

Après des études à la Solvay Business 
School, elle choisit de ne pas rejoindre 
Technord directement. Elle part vers 
l’humanitaire d’abord (Médecins Sans 
Frontières), puis dans de grandes 
multinationales (Unilever, Firmenich), 
avant de se lancer dans l’entrepreneuriat 
(VA Parfums). C’est finalement dans 
le coaching de dirigeants qu’elle 
trouve une synthèse : accompagner 
des femmes et des hommes à la tête 
d’organisations complexes, les aider à 
voir plus loin et à écouter de plus près. 
Elle fonde Opale Conseil, cabinet de 
coaching exécutif et de développement 
organisationnel basé à Genève, depuis 
lequel elle accompagne des dirigeants 
sur les cinq continents.

Lorsqu’en 2010 son père Michel cède 
les rênes de Technord après plus de 
quarante ans à la tête du groupe, elle 
rejoint la direction stratégique aux 
côtés de son frère Philippe, qui en 
devient le CEO. Ce n’est pas une reprise 
: c’est un choix. Membre du Conseil 
d’Administration et actionnaire active, 
elle porte les projets de transformation 
les plus exigeants – à commencer par 
le plus symbolique : ouvrir le capital de 
l’entreprise à l’ensemble de ses salariés.13

SES FONCTIONS ACTUELLES

Aujourd’hui, Bénédicte Foucart exerce 
simultanément deux rôles complémentaires qui 
donnent toute sa cohérence à son engagement.

Chez Technord, elle est actionnaire de 
deuxième génération, membre du Conseil 
d’Administration et co-responsable de la 
direction stratégique du groupe. C’est 
elle qui pilote la gouvernance, impulse les 
transformations de fond et porte la vision 
long terme à côté de son frère. Le projet 
TAS – Technord Actionnariat Salarié – est sa 
réalisation la plus visible, et peut-être la plus 
fidèle à ses convictions.

En parallèle, elle dirige Opale Conseil, 
son cabinet de coaching exécutif et de 
conseil en développement organisationnel. 
Spécialisée dans la croissance personnelle 
et organisationnelle, elle y accompagne 
des dirigeants dans leur transformation 
– individuelle et collective. Cette double 
casquette n’est pas une contradiction : c’est 
une force. Ce qu’elle apprend d’Opale nourrit 
Technord, et ce qu’elle vit chez Technord 
enrichit sa pratique de coach.

LE GROUPE TECHNORD

Histoire d’une entreprise industrielle familiale
Aux origines : un homme, une région

Tout commence en 1988, à Tournai, dans le 
Hainaut belge. Michel Foucart reprend TEI (où 
il travaillait depuis 1975) et fonde Technord 
avec une ambition simple et profonde : 
créer de l’emploi dans sa région, ancrer une 
activité industrielle durable dans un tissu 
local qu’il connaît et aime. Ce n’est pas la 
logique financière qui guide ce choix ; c’est la 
conviction que l’industrie peut être un levier de 
développement humain.

Dès ses débuts, Technord se spécialise dans 
le génie électrique et l’automatisation 
industrielle. Mais ce qui distingue l’entreprise, 
c’est moins son secteur que sa culture : une 
proximité avec les équipes, une fidélité à son 
territoire, une exigence de qualité qui ne 
négocie pas. Pendant plus de quarante ans, 
Michel Foucart incarne lui-même ces valeurs, 
jusqu’à ce que la question de la transmission se 
pose.

Son engagement ne s’arrête pas aux portes de 
l’usine. Les actions de Technord en faveur de 
l’insertion des jeunes et du bien-être au travail 
prolongent directement celles que Michel 
Foucart a initiées : l’entreprise comme espace 
de vie, pas seulement de production.

« C’est ma récompense pour ne pas avoir vendu 
la société et d’avoir résisté à la tentation des 
chèques des multinationales, tentation à 
laquelle beaucoup succombent. Contrairement 
à ces multinationales, nous avons été, pendant 
25 ans, des obsédés de la pérennité. Jamais 
nous n’avons eu la frénésie du profit immédiat. 
Toujours j’ai refusé la fatalité et la cupidité, 
gardant mes engagements citoyens. »14

27 AOÛT 2026 
14H15

BÉNÉDICTE 
FOUCART
L’actionnariat 
augmenté 
présenté par Karine Becker
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“  Une nouvelle génération 

d’actionnaires engagés, 

qui font le lien entre 

héritage, impact  

et innovation. »



La transmission

La succession n’était pas évidente. Michel 
Foucart avait quatre enfants, et le choix d’un 
repreneur ne coulait pas de source.  
C’est finalement Philippe et Bénédicte qui 
relèvent le défi. En 2010, après plus de quarante 
ans à la tête du groupe, Michel cède les rênes : 
Philippe devient CEO, Bénédicte rejoint la 
direction stratégique. Michel reste présent  
au Conseil d’Administration comme fondateur 
et président.

« Le plus important, dans une transmission 
familiale, est de se faire confiance et de 
pouvoir dialoguer de manière spécifique. » 
Philippe Foucart 14

Héritiers du projet de Michel, ils ne se 
contentent pas de pérenniser. Ils transforment. 
Ils modernisent la gouvernance, ouvrent 
de nouvelles filiales – en France, en Suisse, 
en Roumanie, en Finlande, à Singapour, au 
Luxembourg, aux Pays-Bas – et intègrent 

pleinement les enjeux RSE et B Corp dans  
la stratégie du groupe. Technord devient une 
entreprise certifiée B Corp, élue Best Managed 
Company et Entreprise de l’année 2023, réalise 
plus de 120 millions d’euros de chi!re d’a!aires 
en 2024 avec plus de 400 collaborateurs.

Un acteur industriel de référence

Ensemblier du génie électrique, Technord 
rassemble toutes les compétences nécessaires  
à la conception, la fabrication, l’installation,  
la mise en service et la maintenance 
d’équipements industriels sur les cinq 
continents. Sa force tient à la fiabilité de ses 
solutions – électricité, automation, informatique 
industrielle – et à la flexibilité de ses équipes.

Mais au-delà des chi!res, ce qui fait Technord, 
ce sont ses hommes et ses femmes. Ouvriers, 
techniciens, ingénieurs : ils sont le véritable 
capital du groupe. C’est cette conviction qui 
conduit la deuxième génération à franchir une 
étape décisive : leur ouvrir le capital.

L’actionnariat salarié : D’un capital 100 % 
familial à l’ouverture à tous les collaborateurs

L’actionnariat salarié n’est pas né d’une étude 
de marché ni d’une mode managériale. Il est 
né d’une question simple que Bénédicte et 
Philippe Foucart se posaient depuis des années : 
pourquoi ceux qui créent la valeur chaque  
jour n’en seraient-ils pas propriétaires ?  
Michel Foucart avait fondé Technord pour créer 
de l’emploi. Ses enfants ont voulu aller plus loin : 
créer de la propriété.

En 2024, avec le soutien de Wallonie 
Entreprendre, Technord ouvre 20 % de son 
capital à l’ensemble de ses collaborateurs 
en CDI, sur la base du volontariat. Le résultat 
dépasse toutes les attentes : plus de 60 %  
des salariés choisissent de rejoindre l’aventure.  
Et pas seulement les cadres.

« Toutes les catégories de travailleurs ont 
suivi. Un tiers des ouvriers ont pris des parts, 
les délégués syndicaux aussi. » Philippe 
Foucart, CEO 15

Ce chi!re dit quelque chose d’essentiel. Ce n’est 
pas la confiance dans un mécanisme financier 
qui a emporté l’adhésion ; c’est la confiance 
dans une famille, dans une direction, dans  
un projet partagé. L’actionnariat salarié, ici,  
n’est pas un outil de rétention. C’est un acte  
de reconnaissance.

Le dispositif

Concrètement, 20 % du capital de Technord est 
désormais détenu par ses collaborateurs depuis 
avril 2024. Des fenêtres de liquidité s’ouvriront 
tous les trois ans, pour vendre ou racheter 
des actions. Les nouveaux arrivants pourront 
rejoindre TAS dès 2027. Le partenaire financier 
de l’opération est Wallonie Entreprendre (WE).

13 https://www.lavenir.net/regions/wallonie-picarde/tournai/2013/09/14/technord-25-ans-de-valeurs-ajoutees 
14 Philippe Fouca#t, entretien publié dans le magazine de la Banque Van Breda, janvier 2023. Disponible sur technord.com.
15 Philippe Fouca#t, CEO de Technord, inte#view accordée à la presse belge lors du lancement de TAS, avril 2024.  

Rappo#tée notamment par L’Écho et La Libre Belgique.
16 Repo#tage RTBF Journal télévisé, di!usé en 2024. Archive disponible sur #tbf.be.
17 L’Avenir, op. cit., 14 mai 2013.

Le reportage que la RTBF a consacré à TAS 
a donné la parole aux collaborateurs eux-
mêmes. Leur satisfaction n’est pas celle de 
bénéficiaires passifs : c’est celle de personnes 
qui contribuent maintenant à quelque chose 
qui leur appartient. 16

Ce que cela change

Avec TAS, Technord ne modifie pas seulement 
sa structure capitalistique, il transforme sa 
culture. Quand on est actionnaire de son lieu 
de travail, on ne se contente plus d’exécuter : 
on participe, on s’intéresse, on s’implique. 
Le management participatif cesse d’être un 
concept pour devenir une réalité vécue au 
quotidien. La fidélisation, l’attractivité des 
talents, le partage des résultats : tout cela  
suit naturellement.

Ce modèle s’inscrit dans la vision long terme 
portée par Bénédicte et Philippe Foucart :  
une entreprise où la performance économique 
et la justice sociale ne s’opposent pas,  
mais se renforcent. La boucle est bouclée :  
Michel Foucart avait fondé Technord pour créer 
de l’emploi dans sa région.

« Nous avons une nouvelle manière de féliciter 
nos collaborateurs pour tout le travail qu’ils 
fournissent depuis des années. » 17

1 
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Cofondateur de Team for the Planet

Arthur Aubœuf a su se réinventer 
plusieurs fois, jusqu’à trouver sa 
véritable vocation dans l’action  
pour le climat.

Né dans un village de deux cents 
habitants dans les montagnes du 
Jura, Arthur Aubœuf grandit entouré 
de la nature, passionné de ski et de 
grands espaces. Rien, dans ce décor, 
ne le destinait à devenir l’un des 
entrepreneurs les plus influents de sa 
génération. Il s’engage d’abord dans 
des études pour devenir professeur de 
sport ; un cursus qui lui laisse de larges 
plages de liberté. Nous sommes en 2011, 
à l’apogée de Facebook. Il profite de ce 
temps pour créer des communautés  
sur le réseau social, autour du sport,  
de la musique, de l’humour, et découvre, 
presque par accident, le pouvoir  
de rassembler.

Les communautés qu’il bâtit atteignent 
rapidement plusieurs centaines de 
milliers d’abonnés. La plus notoire, Nuit 
sans Folie, devient un phénomène auprès 
des étudiants. Il dira lui-même :

« Je faisais grandir ces communautés 
grâce aux autres communautés. Ça a pris 
beaucoup d’ampleur jusqu’à atteindre 
les 12 millions d’abonnés ! » 18

Fort de ce succès, il transforme 
ces communautés en un média 
digital, BrainBox, qu’il revend après 
consolidation. La fièvre entrepreneuriale 
ne le quitte plus : il multiplie les 
expériences dans le dating, le gaming 
et l’événementiel, apprenant à chaque 
fois un peu plus sur la manière de lancer 
un produit et de trouver un modèle 
économique viable.

En 2017, il rejoint Triller, une application vidéo 
concurrente de TikTok, en tant que responsable 
marketing d’influence. La structure lève  
300 millions d’euros et passe de trois employés 
à quatre cents en deux ans seulement.  
C’est une success story fulgurante. Mais 
quelque chose manque. En rentrant dans son 
Jura natal, il mesure les dégâts visibles du 
dérèglement climatique sur les paysages qui 
l’ont forgé. Cette confrontation avec la réalité 
agit comme un révélateur. Il quitte Triller et 
entame une longue démarche de réflexion 
sur ce qu’il veut vraiment construire.

« En 2019, on me propose de racheter mes 
actions sur 3-4 ans. La boîte entrait au Nasdaq 
à 4 milliards de valorisation. J’ai dit non. Parce 
que cette vie me rendait profondément 
malheureux. L’argent mal utilisé ne nous sort 
pas de la roue du hamster – il nous fait juste en 
acheter une en or. C’est là que je me suis posé 
les vraies questions : Qui est-ce que je veux 
être ? De quoi serai-je fier à la fin de ma vie ? 
Qu’est-ce qui me rend heureux au quotidien ? 
C’est de là qu’est née Team for the Planet. » 19

TEAM FOR THE PLANET   
UNE AUTRE MANIÈRE D’INVESTIR

C’est alors qu’il rencontre Mehdi Coly et Nicolas 
Sabatier, qui partagent la même intuition : 
l’entrepreneuriat peut être mis au service de 
l’urgence climatique – non comme un sacrifice, 
mais comme une ambition.

En avril 2019, ils fondent ensemble, avec  
trois autres entrepreneurs lyonnais, Time for 
the Planet, rebaptisée Team for the Planet 
en 2023. L’idée est aussi simple que radicale : 

rassembler des citoyens actionnaires pour 
financer et déployer cent innovations capables 
de décarboner l’économie à l’échelle mondiale. 
Aucun dividende financier ne sera versé tant 
que les températures mondiales n’auront pas 
retrouvé leur niveau préindustriel. Les bénéfices, 
s’il y en a, restent dans la structure. Ce que les 
actionnaires perçoivent, ce sont des « dividendes 
climat » : des tonnes de CO₂ évitées. Un modèle 
sans précédent, pensé jusqu’aux statuts, où la 
rémunération des gérants est statutairement 
limitée à quatre fois le SMIC brut.

En mai 2024, l’État français entre au capital  
de Team for the Planet par l’intermédiaire  
de l’ADEME, à hauteur de 4,9 millions d’euros.  
Une validation institutionnelle rare pour un 
modèle que beaucoup jugeaient utopique 
à ses débuts. Aujourd’hui, Team for the  
Planet a 132 000 personnes qui ont investi  
de l’argent, ça représente une cinquantaine  
de millions d’euros.

27 AOÛT 2026 
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ARTHUR 
AUBOEUF 
Investir 
autrement
présenté par Maïté Herkens
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« Notre mission, c’est de trouver des 
innovations qui transforment des secteurs 
très polluants de l’intérieur et de les aider 
à passer à l’échelle.  Le constat de départ : 
toutes les solutions sont là – c’est ce que 
disent les scientifiques. Le vrai problème, 
c’est que la plupart de ces solutions ne sont 
pas bien accompagnées pour réussir à passer 
à l’échelle.  
  

Deux raisons principales :  
1.  Les innovateurs ne sont pas des 

entrepreneurs. On recrute donc un 
entrepreneur pour faire un binôme – un Steve 
Wozniak et un Steve Jobs – et transformer 
une innovation en vraie entreprise. 

2.  Ces innovations ont besoin d’être financées à 
un moment critique :  
la « vallée de la mort » (ou climate gap), entre 
les premières subventions et la maturité qui 
attire les fonds d’investissement classiques. »

Il le constate chaque jour dans le déploiement des innovations :  
les scientifiques ont les solutions techniques, mais il leur manque  
la compétence entrepreneuriale pour les mettre à l’échelle.  
C’est ce vide que Team for the Planet cherche à combler, en faisant 
se rencontrer chercheurs et entrepreneurs.

« Nous sommes un peu le Tinder du climat ! » 20

Le processus est rigoureux. Chaque innovation candidate est évaluée 
par des milliers d’actionnaires selon des critères stricts : impact 
direct, mondial et mesurable sur les gaz à e!et de serre, facilité 
de déploiement en open source, potentiel économique. Elle passe 
ensuite devant un comité scientifique composé de quatorze experts 
issus du CNRS, de l’INRAE, du CEA et de Negawatt. À maturité, toutes 
les innovations sont di!usées sous licence libre, pour que rien ne 
freine leur déploiement mondial.

Les solutions existent. Les rapports sont publiés, les preuves 
scientifiques sont établies, les modèles économiques sont viables.  
Ce qui manque, c’est la volonté structurelle de les déployer à grande 
échelle. Et tant que les modèles d’a!aires restent inchangés, tant 
que l’impunité du statu quo demeure, rien ne changera vraiment.

CHANGER LE REGARD SUR L’ENTREPRENEURIAT

« Notre innovation première sera ce que l’on est, c’est-à-dire 
entreprendre avec un nouveau modèle d’a!aires. » 21

Il défend une autre manière d’être entrepreneur. Il dénonce 
également les dérives du modèle entrepreneurial classique,  
qu’il juge profondément inadapté à l’urgence du moment.  
Dans le système dominant, lever des fonds signifie devenir 
dépendant d’actionnaires éloignés de la réalité opérationnelle,  
et risquer de s’éloigner de sa mission.

Arthur Aubœuf a voulu créer une alternative réelle.

« Un entrepreneur seul ne fait rien. La force, c’est le collectif.  
Il faut faire la démonstration de ce qu’on veut voir dans le monde, 
à sa propre échelle. Soit le changement que tu veux voir dans le 
monde. Un de mes associés dit toujours, quand il arrive en retard : 
« J’ai contribué à un bouchon. » Ce n’est pas « J’ai été pris dans le 
bouchon ». Et depuis, il vient à vélo. C’est la seule façon de changer 
les choses : se transformer soi et son organisation. »
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« Je pense qu’on peut être le système 
immunitaire de la planète plutôt que son virus.  
Le vrai problème, c’est la matrice économique. 
Elle est obsolète : on ne compte que ce qu’on 
transforme et extrait. Un arbre sur pied – qui 
dépollue les sols, produit de l’eau, fait de 
l’oxygène – vaut zéro dans notre système de 
valorisation économique. Pour qu’il ait de la 
valeur, il faut le raser et en faire des planches.  
C’est comme des naufragés qui couperaient 
tous les arbres fruitiers pour faire un grand feu, 
plutôt que de les garder pour cueillir des fruits 
régulièrement. C’est notre matrice. Si on intègre 
demain la valeur des services écosystémiques 
– et on sait maintenant les calculer grâce à 
l’IA (l’Angleterre a 1 200 milliards £ de services 
écosystémiques annuels) – et qu’on crée une 
banque centrale de la nature qui injecte cette 
valeur dans l’économie, on refait basculer 
toutes les cartes. La préservation devient 
rentable, et l’humain se réorganise avec les 
outils existants pour perdurer. Je suis convaincu 
que si on change la matrice économique, 
l’humain n’est pas condamné à être un 
destructeur. On peut faire ce switch. » 22

RETROUVER LE SENS PAR L’ACTION

Pour Arthur Auboeuf, la crise climatique n’est 
pas ce que l’on croit. Ce n’est pas un problème 
de gestes individuels, ni une simple question de 
conscience écologique. C’est une question de 
structures – économiques, entrepreneuriales, 
culturelles – qui orientent massivement les 
comportements vers des modèles épuisants 
et destructeurs. Changer de sac plastique ne 
suffira pas. Il faut changer les règles du jeu.

« Le ver est déjà dans le fruit. Les règles du 
jeu appartiennent au monde d’hier et ne nous 
permettent pas d’entreprendre dans le monde 
de demain. » 23

Ce qui l’indigne le plus, c’est l’injonction 
contradictoire faite aux citoyens : on leur 
demande de modifier leurs habitudes tout 
en maintenant intact le cadre systémique 
qui rend ces habitudes quasi inévitables. Les 
petits gestes du quotidien sont nécessaires, 
mais insuffisants pour changer les structures 
profondes. L’ambition de Team for the Planet 
est précisément là : agir à l’échelle systémique, 
en finançant des innovations capables de 
décarboner les secteurs les plus émetteurs 
– bâtiment, industrie, transport, agriculture – 
avec la force de l’entrepreneuriat.

Son livre Le meilleur est Avenir ! (Fayard, 2023) 
est la cristallisation de cette trajectoire 
intérieure. Il y raconte comment, en cherchant 
à être heureux, il a déconstruit les promesses 
vides du modèle consumériste. Posséder plus. 
Produire plus. Consommer plus. Ce « mieux » 
commercial ne tient pas ses promesses.  
Les indicateurs le montrent : quête de sens 
perdue, santé mentale en berne, espérance de 
vie qui stagne ou recule dans certains pays.

Dans son travail quotidien, il voit aussi les ravages 
invisibles de cette désorientation collective : 
 des individus épuisés dans des emplois sans 
sens, des entreprises qui courent après des 
métriques déconnectées du réel, une jeunesse 
qui peine à se projeter dans un futur désirable. 
Il le dit avec une clarté qui peut déranger :

« On nous parle du futur en nous disant qu’il  
va falloir sauver les meubles, mais ça ne donne 
pas envie de se lever le matin ! C’est déprimant 
au possible. » 24

Alors bâtir ne suffit plus. Il faut aussi 
réenchanter. Réapprendre à désirer un autre 
futur. Travailler non par peur – peur du collapse, 
peur du chaos climatique – mais par amour de 
ce que nous pourrions devenir.

C’est ce chemin intérieur qu’Arthur Aubœuf 
défend inlassablement dans ses conférences, 
ses livres, ses prises de parole publiques.

« N’essayez pas d’être écolos,  
essayez d’être heureux ! » 25

« Ce mieux plus sain qui instaure un bonheur 
plus profond nous sortira de ce stress 
permanent et ramènera du sens dans  
nos vies. » 26

« Pourquoi s’enfermer dans la fatalité quand 
nous avons toutes les cartes en main pour aller 
enfin vers un futur qui donne envie ? » 27

1 

18  A#thur Aubœuf, entretien avec Forbes F#ance, août 2023. « Po#t#ait d’un lauréat Under 30 – véritable actionnaire de la planète », Forbes.fr.
19  https://team-planet.com/fr/become-shareholder-company#second-section
20   A#thur Aubœuf, ibid. Cité également dans « A#thur Aubœuf (Team for the Planet) : Nous sommes le Tinder du climat »,  

BIG Média, 30 octobre 2024.
21  A#thur Aubœuf, ibid., BIG 10, Paris, 10 octobre 2024.
22  Conférence Table des possibles, 2 décembre 2025, disponible sur YouTube.
23   A#thur Aubœuf, conférence à la 10e édition de BIG (Bpif#ance Inno Géné#ation), Accor Arena, Paris, 10 octobre 2024.  

Ret#anscription : bigmedia.bpif#ance.fr
24  A#thur Aubœuf, conférence BIG 10, Paris, octobre 2024. Op. cit.
25  A#thur Aubœuf, Le meilleur est Avenir !, op. cit.
26  A#thur Aubœuf, Le meilleur est Avenir !, op. cit.
27  A#thur Aubœuf, Le meilleur est Avenir !, op. cit., quatrième de couve#ture.
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Géographe · Fondateur de Tchendukua

Il y a des rencontres qui changent 
définitivement une vie. Celle d’Éric 
Julien avec le peuple Kogi, en 1985, dans 
la Sierra Nevada de Santa Marta en 
Colombie, appartient à cette catégorie : 
une rencontre qui tient du miracle et qui  
a tout réorienté.

Né en France, géographe diplômé de 
Grenoble I, Sciences Po, et titulaire d’un 
master en sciences de la communication 
et d’un master en informatique,  
Éric Julien accumule des compétences 
dans le monde des organisations. 
Consultant, expert en management et 
accompagnement du changement,  
il intervient dans les grandes écoles :  
HEC, l’EM Lyon, l’ESC Toulouse.

Mais le chemin qui lui appartient vraiment 
est né d’un accident.

En 1985, alors qu’il e!ectue un service 
civil en Colombie et accompagne un 
groupe de montagnards, il est victime 
d’un œdème pulmonaire à  4800 mètres 
d’altitude. L’organisateur l’aide à 
redescendre, puis le laisse seul pour 
rejoindre son groupe. Éric Julien est en 
danger de mort.

C’est alors qu’un 
jeune Kogi soulève 
le bord de sa 
tente. Son père et 
lui le soignent, le 
redescendent, lui 
sauvent la vie.

De retour en France, il reprend sa carrière de 
consultant. Mais la « piqûre » continue de faire 
e!et. Dix ans plus tard, il démissionne, retourne 
en Colombie et tient la promesse faite aux Kogis : 
les aider à récupérer leurs terres.

En 1997, il fonde l’association Tchendukua29 – ici 
et ailleurs –, dont le nom signifie « dialogue » 
en langue kogi. Sa mission : racheter des terres 
ancestrales pillées depuis la conquête espagnole 
de 1525 et les restituer aux peuples de la Sierra 
Nevada – Kogis, Aruacos, Wiwas. À ce jour, plus 
de 2886 hectares ont été rendus, dont certains 
abritent des pétroglyphes vieux de 4000 ans.

À cette action de restitution territoriale, il ajoute 
un travail éducatif de fond. En 2006, sous le 
parrainage d’Edgar Morin, Jean-Marie Pelt et 
Thierry Janssen, il cofonde l’École Pratique de la 
Nature et des Savoirs (EPNS)30, avec une école 
primaire (Caminando) dans la Drôme, une ferme-
école et un centre de formation pour adultes sur 
le site de La Comtesse, dans le Haut-Diois.

Il se décrit souvent comme un « explorateur 
d’interstices », celui qui chemine entre mondes, 
entre savoirs, entre paradigmes. Ni indigène ni 
technocrate, mais passeur.

Éric Julien œuvre au dialogue entre scientifiques 
occidentaux et autorités spirituelles des Indiens 
kogis pour mieux comprendre et soigner  
la Planète.31

Et si la rencontre entre scientifiques occidentaux 
et chamanes issus de sociétés dites «autochtones», 
voire «primitives», permettait de porter un autre 
regard, fécond et salvateur, sur le monde ?  

Et si l’émergence d’un dialogue véritable avec  
ces «invisibles», comme les appelait le poète 
René Char, permettait de comprendre et soigner 
la Planète, à l’heure des grands bouleversements 
climatiques et des désastres écologiques ? Le 
Français Éric Julien veut encore y croire, et s’y 
attelle au côté du peuple kogi, même s’il ne 
peut que le constater : « Nous préférons envoyer 
des humains sur Mars ou déployer de nouvelles 
armes chaque jour plus sophistiquées plutôt que 
de préserver notre propre histoire ».

Leur vision peut également éclairer nos contrées, 
pense Éric Julien.

Invités en Corse, en 2023, à croiser leur regard 
avec celui de scientifiques locaux, ils ont 
pu partager leur compréhension de sites 
mégalithiques et l’usage des pierres ancestrales 
qu’on y trouve. « Avec les Kogis, on a un cadeau 
incroyable d’ouvrir une autre grille de lecture –  
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“  Je pense que j’ai vécu cela comme  
une espèce d’énorme injection 
culturelle dont les effets durent  
jusqu’à aujourd’hui. Une espèce  
de surdose d’altérité. »³&



Pour lui, la crise que traversent nos sociétés n’est pas économique ou 
technologique. C’est une crise de rupture d’alliance avec le vivant.

Pour lui, ce dialogue n’est pas un luxe. C’est une urgence. Les peuples-
racines ont déjà vécu l’e!ondrement en 1525. Ils savent ce que c’est.  
Ils ne disent pas comment faire – mais ils disent : parlons-nous.

« Ces sociétés racines, mémoire d’un temps qui semble révolu,  
sont porteuses des clés de notre avenir pour l’avant-garde agissante, 
les pionniers, les explorateurs de possibles. » 33

Éric Julien trace un chemin exigeant, où le vivant  
n’est pas négociable, où l’émerveillement est 
une qualité essentielle, et où le courage consiste  
d’abord à ne pas faire semblant.

1 

28  Éric Julien, entretien avec Sabine Verhest, La Libre Belgique,  
25 octobre 2025.

29  ONG Tchendukua · tchendukua.org
30  École P#atique de la Nature et des Savoirs · ecolenaturesavoirs.com
31  Éric Julien, entretien avec Sabine Verhest, o.c.
32  Ext#ait des conclusions du livre Le choix du vivant.
33  Éric Julien, Le choix du vivant (avec Marie-Hélène St#aus),  

Les liens qui libèrent, 2018.

bonne ou mauvaise, peu importe – qui donne 
du sens à ce qu’on ne comprend pas », pense le 
Français, après avoir amené ses amis dans les 
Caraïbes et à l’Organisation européenne pour  
la recherche nucléaire (CERN) en passant par les 
sources du Rhône ou la Drôme – une rencontre 
qu’il raconte dans un de ses livres, Kogis,  
le chemin des pierres qui parlent (Actes Sud).

« On croit découvrir des choses qu’ils connaissent 
déjà. Mais je peux admettre que c’est très 
compliqué pour des scientifiques de se dire qu’on 
va écouter des gens en pyjama, pieds nus, qui n’ont 
aucun ordinateur, aucun satellite, nous donner un 
cours de physique quantique. Et pourtant, c’est 
ce qui va se passer » estime Éric Julien, alors que 
se profile une rencontre l’an prochain dans un 
laboratoire de Saclay, le pôle d’excellence de la 
recherche française au sud de Paris.

Si nous avions l’audace du dialogue, nous 
pourrions inventer une nouvelle histoire qui 
sauve ce qui peut encore être sauvé.

Dans ce genre de rencontres, « il ne s’agit pas 
pour nous de devenir kogis ni pour eux de devenir 
belges, mais d’ouvrir un espace où l’on reprend les 
grands enjeux – médecine, gouvernance, justice, 
rapport à la terre, éducation – et l’on regarde 
ensemble s’il n’y a pas une nouvelle voie. Avec tout 
ce qu’ils sont, tout ce qu’ils font, tout ce qu’ils 
connaissent, avec tout ce que nous sommes, tout 
ce que nous faisons, tout ce que nous connaissons, 
si nous avions l’audace du dialogue, nous pourrions 
inventer une nouvelle histoire qui sauve ce qui 
peut encore être sauvé, espère Éric Julien.

Nous sommes aujourd’hui à une époque que 
nos sociétés n’ont jamais vécue. La menace 
d’e!ondrement total, avec un aveuglement 
absolu sur ce qui est en train de se passer. Ces 
sociétés-là ont déjà vécu l’e!ondrement en 1525, 
elles savent ce que c’est. Elles ne nous disent pas 
comment il faut faire, mais ‘parlons-nous’. »

SORTIR LES ENFANTS DES CLASSES

Ce qu’il faut faire, Éric Julien en a une petite 
idée quand même, lui qui se voit comme « un 
explorateur d’interstice », capable d’ouvrir  

une pensée enrichissant les deux mondes,  
«une pensée de réconciliation et d’imaginaire».

Après des décennies aux côtés des Kogis, il pense 
qu’une étape pourrait être de «sortir les enfants 
des classes carrées avec des enseignements 
frontaux, descendants, des corps immobiles,  
des relations inexistantes et un sens mortifère», 
pour leur «apprendre l’altérité, la paix intérieure, 
la joie, et construire ensemble leur aventure». 
Une autre étape serait de laisser de la place à 
l’énergie féminine, d’ouvrir «des espaces féconds 
féminins qui vont faire émerger les réponses,  
les solutions». Une autre encore pourrait être  
de «faire entrer d’urgence la méditation dans 
 les entreprises et les écoles pour calmer la tête 
et faire la paix».

Et puis «il faudrait écrire un récit, inventer une 
histoire, créer la suite qui ne soit pas la guerre. 
Arrêtons d’avoir peur et recréons du désir !»

Mais encore faut-il le vouloir. Et cette volonté, Éric 
Julien ne la voit pas parmi «tous les gens brillants 
qu’(il) côtoie». «Ils disent qu’il faudrait que ça 
change mais, pour des raisons d’ego ou d’agenda 
surbooké, ils ne se mettent pas ensemble pour 
trouver des réponses et créer ce récit», déplore-t-il.

PARADOXE ENTRE MODERNES ET BARBARES

Ce qu’il observe à la croisée des mondes, il le 
nomme devant les dirigeants, les scientifiques, 
les éducateurs.

Paradoxe : c’est une société qualifiée de 
«barbare» par certains et d’archaïque par 
d’autres qui nous interpelle aujourd’hui 
pour nous rappeler les principes du vivant. 
Une société oubliée, en dehors de notre 
«modernité», qui, depuis quatre mille ans, 
fonctionne selon les lois universelles de la vie. 
Les Kogis nous invitent au dialogue : dialogue 
avec nous-mêmes, dialogue avec cette nature 
qui nous porte et nous fait vivre.  Un dialogue 
créatif devenu indispensable pour changer  
de regard, oser la métamorphose et engager 
une inversion de paradigme. Une inversion  
de paradigme autrement appelée  
«l’e!et sablier». » 32
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MILAD MOHAMMADI
Musicien (tar / setar / oud)  

Milad Mohammadi est un artiste dont le 
tar, le setar et le oud ne sont pas seulement 
des outils de jeu, mais des ponts entre des 
civilisations, des langues, des temps.

Né en Iran, formé à Téhéran, installé en 
Belgique, il incarne une trajectoire qui ne 
se laisse pas résumer par des frontières. 
Sa vie est une traversée – géographique, 
culturelle, musicale – et c’est peut-être 
cette errance choisie qui fait de lui un 
passeur d’une rare profondeur.

Il commence sa formation au Tehran 
Music School, dont il sort diplômé en 
2005. Cinq ans plus tard, il obtient son 
Bachelor of Music en instrument iranien 
à l’université de technologie appliquée 
de Téhéran. Dès les premières années, les 
distinctions arrivent : meilleur joueur de 
tar au huitième Festival de la jeunesse 
d’Iran, meilleur joueur de setar au 
Festival de musique folklorique iranienne, 
premier prix de la section innovation au 
Festival de musique de Téhéran. Ce n’est 
pas seulement un technicien que l’on 
couronne, c’est déjà une vision.

Très vite, sa réputation dépasse les 
frontières de l’Iran. Il collabore avec les 
plus grandes voix de la musique persane : 
Homayoun Shajarian – dont il joue le tar et 
le shourangiz entre 2016 et 2018 –, Salar 
Aghili depuis 2011, Alireza Ghorbani depuis 
2014. Ces noms ne sont pas anodins : ce 
sont des monuments vivants de la culture 
musicale iranienne. Être à leurs côtés, c’est 
entrer dans une lignée exigeante.

Sa discographie propre témoigne d’une 
pensée artistique rigoureuse. L’album 
Music for Tar and Piano (2018) est 
couronné meilleur album de fusion de 
l’année. Viennent ensuite Shadow et The 
Metamorphosed, qui explorent les zones 
de contact entre les traditions musicales 

d’Orient et les langages contemporains.  
Des titres comme First Orbit, A Path to 
Immortality ou Life esquissent une géographie 
intérieure, une poétique du mouvement.

Sa présence sur les scènes internationales  
est tout aussi remarquable. Du Festival Sufi  
du Pakistan à la Biennale de Venise, du Festival 
Mawazin de Rabat au Festival Au Fil des Voix  
de Paris, du Gulbenkian de Lisbonne au  
ConcertGebouw de Bruges, Milad Mohammadi 
a joué sur quatre continents, dans plus de vingt 
pays. Son art n’est pas confiné : il circule, 
il rencontre, il se transforme.

En 2018, il quitte Téhéran pour la Belgique.  
Ce déplacement n’est pas une rupture, c’est une 
extension. Il s’installe à Hasselt, puis se tourne 
vers Bruxelles où il commence en septembre 
2023 des études au Conservatoire Royal.  
Cette démarche dit beaucoup de lui : à un stade 
où beaucoup se reposeraient sur leurs acquis, 
 il choisit d’apprendre encore.

Car pour Milad Mohammadi, la musique  
n’est jamais un point d’arrivée. Elle est un 
dialogue permanent.

« Quand je joue le tar à Bruxelles, je ne joue pas 
une musique étrangère. Je joue ma propre voix, 
dans un nouveau silence. » 

« Chaque culture que je rencontre m’apprend 
quelque chose sur la mienne. Je ne m’éloigne 
pas de mes racines – je les comprends mieux. »

Il enseigne aussi. Transmettre le tar et le setar 
à de nouveaux élèves, souvent en dehors du 
contexte iranien, c’est une façon de confier à 
d’autres corps, à d’autres mains, une tradition 
vivante. L’instrument voyage ainsi, non pas 
comme un objet de curiosité, mais comme un 
langage que l’on apprend à parler.

Dans un monde où les identités se crispent, 
 où les frontières culturelles se durcissent,  
Milad Mohammadi incarne une autre possibilité : 
celle de l’appartenance multiple, de la rencontre 
sans dissolution, de la fidélité qui n’exclut  
pas l’ouverture.

CLÉMENT CHEVALIER
Vainqueur de The Voice Belgique 2026

Gagnant de la 12e saison de The Voice Belgique 
(équipe Loïc Nottet, avril 2026), Ucclois de 
27 ans, Clément Chevalier étudie le chant à 
l’Institut Royal Supérieur de Musique et de 
Pédagogie (IMEP) à Namur.

Le jeune chanteur s’est imposé dans la 
compétition avec ses reprises touchantes, dont 
celle de « Caravane » de Raphaël, « Tristesse » 
de Zaho de Sagazan ou « Next Summer » 
de Damiano David, qui ont conquis les 
téléspectateurs de La Une.

Clément Chevalier n’a pas toujours envisagé  
la musique puisqu’il a d’abord suivi des études 
de communication à l’IHECS, à Bruxelles. Trois 
ans plus tard, c’est finalement à Namur, à l’IMEP, 
qu’il a retrouvé ce qui lui plaisait. Les études 
ne sont pas encore finies et Clément souhaite 
pouvoir assurer sur tous les plans maintenant, 
que ce soit le début de sa carrière comme la 
finalisation de son master.

Sa victoire est d’autant plus marquante pour 
le jeune chanteur puisqu’il avait déjà tenté 
de faire partie de l’aventure The Voice l’année 
passée – il n’avait pas été retenu aux castings.

MILAD 
MOHAMMADI 
& CLÉMENT 
CHEVALIER 
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Musiques d’Iran 
et d’ailleurs
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L’équipe  
de Trans-mutation

Stanislas  
van Wassenhove, 
Bernard Coulie, 
Christèle Duvieusart, 
Pierre Portevin, 
Gaëtan Seny,  
Maïté Herkens.

Trans-mutation organise aussi des rencontres 
destinées aux dirigeants des universités  
et hautes écoles (TM Université du futur),    
du monde de la Santé (TM Santé du futur)   
et aux jeunes élus politique (TM politique)

La  prochaine rencontre de TM Santé (qui 
rassemble acteurs francophones de la Santé), 
aura lieu le 12 octobre 2026, sur le thème  
de « Soigner ensemble : données, IA et 
nouvelles alliances hospitalières ». 

Merci à vous les participants qui êtes fidèles 
au rendez-vous, enthousiastes, remués et avec 
l’envie d’aller plus loin. 

Merci enfin à tous ceux qui nous aident et 
nous accueillent : l’équipe du château-ferme 
de Profondval (accueil et catering), l’équipe 
Onlyne vidéo (graphismes, sons et vidéos), 
la librairie UOPC, Chris Chevalier (brochure), 
Martine Zunini (photos).

Rendez-vous  
le 26 août 2027 

pour la 18e édition  
de Trans-mutation.

MERCI
Merci aux 25 parrains qui 
soutiennent cette université 
d’été, certains depuis sa 
création, et à l’équipe qui 
garde la foi dans ce projet 
un peu fou de réunir chaque 
année depuis 2010, plus 
de 230 dirigeants privés 
et publics pour réfléchir 
ensemble aux enjeux du 
monde en mutation. 

Merci aux 120 orateurs 
qui inspirent depuis 2010 
nos rencontres, nous 
interpellent, nous émeuvent, 
nous poussent à la prise de 
conscience et à l’action.34  

34 Vous retrouverez la liste des o#ateurs et les enregistrements 
de leurs inte#ventions sur www.t#ans-mutation.eu et sur 
la chaine Youtube de T#ans-mutation.
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